
LES LIBRAIRES
AV LECTEVR.

«£ S defirque no tu auons toufiours en, &
' qui nom refle encor a prefent, d'exercer
noflreprofeffwn,audeffein de ton vtilité
(amy Lelleur ) nom a occafîonnê de
mettre fur prejfe de nouueau la Phar¬

macopée auec vne ample Paraphrafi,que Ai. Bande¬
ra Dotleuren Médecine a dotlemet élaborée en faueur
des moins verfez. apothicaires. L'vne des quatre rai-
fins qui nom ontfemi demotif pour animer ce iufle de-
fir seftla fujfifante capacitéde l'Autheur,qui fournit tât
de mérite afin Oetture>que les copies des cinq précédâ¬
tes Editions n'ont peu efieindre la fiifdes ejprits cu¬
rieux des fciences. Les nations me/mes efirangeres y
ont troutté tant degouft ejr d'édification, qu 'ils ont prins
la peine de la traduire de mot a autre filon les propres
idiomes de leur langue, tant pour ne pouuoir recouurer
à demy des exemplaires ; comme auffi, parce queplu-
fieurs n'entendent la douceur de la Paraphrafi Fran-
(oifi. L'autre raifon eft pour iaduertir, qu'a l'infieu
de l'Autheur, aucuns Imprimeurs de Tarn & T^ouen
cntfaiél imprimer de nouveau grand nombre de cejle
■Pharmacopéeauec vn titre Jbecteux , comme fi l'Au-
tbeur l'auoit corrigée , ee que tu cegnoifcras ejlaigne de
la vérité , tant par le Priutlege nemea* que nom

auons



attons obtenu, que par les additions marquées ainfî $.
La troifiefme raifoneji le defplai/ir que mut auions
d'vn grand nombre d'erreurs trop importans a l'inté¬
grité d'vnfi digne volume,lefquels,(joitpar mefgardt,
oh negligece de ceux qui en auoyent la charge exprejfe)
s'eftoyent gliffez. dans iceluy au preiudice de la pofie-
rité. La dernière, & principale font les additions.que
l'j4u:heur a fait! de nonueau ( outre celles que feu M*
Gratian Bauderon Fils a fait! au deffein de [on Tere)
lesquelles, a mon aduis,te feront vtiles, & aggreables,
pourtteu que tu les recoiues auec autant d'ajfeclion,que
t'ay de z,ele,& bonne volonté en te les communiquant :Jl
tu leurfais bon accueil ,ce luy feront, ou auxfiens , au¬
tant de femonces pour entreprendre quelque chofe de
plus longue haleine digne de ton entretien. ^Adieu.
De Lyon ce x. icur dumoUde Juillet mil fxcens &
vingt-fept.
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